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main, clans une bataille, Thorismond, fils de Thusi-

rind , roi des Gcpidcs, Après cet exploit, il de-

manda à être admis à la table du roi, son père-,

lionueur qui, chez les Lombards , équixalui^^ la

gloire du triomplie ebez les Romains. Mais il falluft

que telui qui briguoit c« tte faveur parût revêtu de

1 armure de rcmiemi qu'il avoit vaincu. « Où est

» l'armure de Thprismond? >> dit à son fils le

sévère Audoin. I! ncii follwt pas davantage au

jeune liéros ', il part accompagné de quarante braves,

arrive à la cour de Tfnismnd, demande les dé-

pouilles
,
que les Gépides , étonnes de sa baiVlie^se,

lui accbrdeiit , et revient 'prendre au battquet royal

la place quUl avoit doùblemtrit conquise, v
" -'**

[555.] Le même Alhqin , monté sur le trône,

tua encore de sa màîii le roï même des Gépides^

nommé Cunisinond, DU crâne de ce mâ'meureux il

fit faire une coupe dont il se scrvoit dans Icà festin^

publics-, et il épousa Roscrnondc, sa fiilc
,
qui cloit

tombée 'entre ses Mii'is avec plusibùrs captifs. Cie

prince. s'ctoit fait 'estimer de Narsèsj qui le choisit

vieux à la Ùlé desquels étôit riiÀpératrîcc Sophie^

raccusèrerit d'aspiref^à là souveraineté. Conliil^ 'il

'étoit eunuque : « Je rerriploierai ,' dit îifiprudcitiiiiënt

» cette princesse , à distribuer 'à' Wes fy'mïrtès i!k

^) quantité de iiàirié ijiie'' chacune tPBlles kbit'Vifï^i».
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